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A
l’origine, l’Empereur du Saint Empire Romain Germanique est un roi des allemands élu par quelques grands électeurs, puis sacré empereur par le pape.  Les  Hohenzollern font partie de ces grands électeurs depuis Frédéric 1er de Hohenzollern.
La Bulle d’Or / die Goldene Bulle 1356
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Que contient-elle ?
L

La bulle d'or (Bulle d'or de Nuremberg, qui  tire son nom de la forme du document original, scellé par une Bulle en or métallique),  est un texte essentiel du Saint Empire romain germanique, elle est composée de trente et un articles qui fixent les règles de transmission  de la dignité impériale et le statut des princes constituant le corps électoral attribuant aux princes-électeurs le choix du roi :  selon les normes électorales fixées par cette « Bulle d'or », le roi devait être élu à la majorité des voix du collège électoral constitué de  sept membres :

· trois  ecclésiastiques : les archevêques de Cologne,  Mayence et Trèves
· quatre laïcs : le roi de Bohême, le comte palatin du Rhin, le Margrave de  Brandebourg et le duc de Saxe.
Les sept Electeurs :     [image: image2.jpg]


  
           De gauche à droite : les archevêques de Cologne, de Trèves et de Mayence, le comte palatin du Rhin, le duc de Saxe, le margrave de Brandebourg et le roi de Bohême.

Comment les élections se déroulent-elles ?

Depuis  l’instauration de la Bulle d’Or, l'élection se fait en un seul acte, à la majorité. L'Archevêque de Mayence recueille les votes des 2 princes ecclésiastiques (archevêques de Trêves et de Cologne) puis du Roi de Bohême, Comte Palatin, Duc de Saxe, Margrave du Brandebourg et enfin l'Archevêques de Mayence lui-même (qui peut départager si égalité). Si 3 d'entre eux votent pour un 4ème, le vote de ce dernier pour lui même est valable.
Cependant, la bulle ne disait pas  si le pape devait ou non confirmer l’élection du roi et, les conditions d'élection étant si bien précisées et ne pouvant plus être contestées, le pape n'avait plus d'arbitrages à rendre, ce qui créa de fortes tensions entre la Papauté et l'Empire (le pape Innocent VI la rejeta). La « Bulle d'or » de 1356 reconnut aux archevêques de Mayence la suprématie pour l'élection du roi et la présidence du collège électoral.

Elle définit également les privilèges impériaux : l'empereur était le suzerain de tous les fiefs impériaux et détenait le pouvoir judiciaire suprême, les électeurs avaient le rang de souverains, et la prééminence sur tous les autres princes de l'Empire
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D’où vient-elle ?
A

u milieu du XIVe siècle, après une longue période de conflits incertains (d'une part entre Louis de Bavière et les papes, d'autre part entre les Wittelsbach et les Habsbourg, puis les Luxembourg), l'Empire perdait de plus en plus de sa force politique. Charles IV fut couronné roi et engagea des démarches pour obtenir la couronne impériale qu’il reçut le 5 avril 1355, jour de Pâques, à Rome au Latran par le cardinal d'Ostie. L'année suivante, il prenait la décision  fondamentale d'organiser institutionnellement l'élection royale et le 
        Le sceau de la Bulle d’Or destin de l'empire. L'empereur convoqua l'assemblée solennelle
  avec le portrait de Charles IV  qui s'ouvrit à Nuremberg le 25 novembre 1355. 
Mettre de l'ordre  dans les institutions et corriger les plus graves de leurs défauts, tel était le vaste programme que Charles fixa d'entrée de jeu aux participants, un programme dont une partie seulement put être réalisée. Le jour de Noël 1355 l'ensemble des actes fut publié, et la « Bulle d'or » fut promulguée le 10 janvier 1356 à Metz: les sept princes-électeurs sont pérennisés, le royaume allemand devient le cœur et la force dirigeante de l'Empire, Aix-la-Chapelle le lieu exclusif du couronnement. Dorénavant royaume et Empire sont confondus, les électeurs du roi sont officiellement devenus des électeurs de l'empereur, le Saint-Empire romain désigne dorénavant le royaume allemand. La « Bulle d'or » a incontestablement clarifié les choses pour L'empire, qui depuis très longtemps évoluait en ce sens. L'empereur était le dirigeant de cette fédération.
Le rôle des électeurs ne consistait pas seulement à élire le roi car la « Bulle d'or » en faisait les associés, en effet, une fois au moins par an, ils délibéraient avec lui des affaires du royaume. 
Charles IV assure définitivement l'indépendance de l'empire en fixant par la « Bulle d'or » les règles qui, en réduisant les risques de double élection, privent le pape de toute capacité d'arbitrage entre les élus, donc de choix entre les candidats.
Voici quelques empereurs du Saint Empire Romain Germanique qui ont marqué leur temps :
· d'Otton le Grand qui, en 962, créa le Saint Empire Romain Germanique

· L'empereur Charles IV promulgue la Bulle d'or, qui fixe les conditions d'élection à la tête du Saint Empire 
· 
· Frédéric II qui signa le traité de Jaffa en 1229 (récupération de Bethléem, Nazareth, Sidon et Jérusalem). La paix est alors instaurée pour plusieurs années et Frédéric II se fait couronner roi de Jérusalem 

De nombreux empereurs du Saint Empire Romain Germanique faisaient partie de la dynastie des Habsbourg qui domina le saint Empire comme :

· Frédéric III (1440-1493) son élection marque le départ d'une formidable ascension de l’Empire
· Charles Quint (1519-1556) qui permettra à l’empire d’atteindre son apogée 
Le Saint Empire Romain Germanique fut dissout en 1806 sous la pression de Napoléon.
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Vor der „Goldene Bulle“, war der Kaiser des Heiligen Römischen Reichs ein deutscher König. Er wurde von  den Kurfürsten gewählt und vom Papst zum Kaiser gekrönt.


Die „Goldene Bulle“ von 1356, von Karls IV. eingeführt, regelt, dass die sieben Kurfürsten (drei Geistliche und vier Laien) allein berechtigt sind, den deutschen König zu wählen. Sie entscheiden mit Stimmengleichheit. Der Erzbischof von Mainz beruft als Erzkanzler die Wahl nach Frankfurt am Main. Er fragt die Stimmen ab, stimmt als Letzter und kann somit bei Stimmengleichheit die Wahl noch entscheiden. Die Reihenfolge bei der Stimmabgabe ist festgelegt: Trier, Köln, Böhmen, Pfalz, Sachsen, Brandenburg und Mainz. Um Nachfolgeprobleme zu verhindern, werden die Kurländer für unteilbar erklärt. Die päpstliche Approbation findet keine Berücksichtigung mehr, das Recht des gewählten Königs  auf die Kaiserwürde wird jedoch vorausgesetzt. Deshalb gibt es Spannungen zwischen Papsttum und Reich. Nun wurden das Kaiserreich und das Königreich verwechselt. Dank der „Goldene Bulle“, war das Reich unabhängig. Es wurde  im Jahre 1806 aufgelöst.











